
… Tel est le titre de l’article écrit par le vice-amiral Ulrich Weisser, qui fut responsable du
« département politique et planning » au Ministère allemand de la Défense entre 1992 et 1998. Ce
texte, paru dans le "German Times" (mensuel en langue anglaise) de mars 2007, illustre la
perfidie de la diplomatie américaine et dénonce la stratégie de contrôle de la planète par les
U.S.A. 

Ulrich Weisser rappelle que, lors de la 43e conférence sur la politique internationale et la sécurité
récemment tenue à Munich, le président russe Vladimir Poutine a profité de son temps de parole pour
attirer l’attention de l’assemblée et de la presse sur « des problèmes mettant sérieusement en danger la
paix du monde ». 
Poutine  a  souligné  que  son  pays  n’avait  pas  hésité  à  ratifier  le  traité  sur  les  forces  armées
conventionnelles en Europe, alors que Les Etats-Unis et les pays de l’O.T.A.N. ne s’y sont toujours pas
décidés.

Poutine a ensuite exprimé sa désapprobation de la politique nucléaire américaine, les États-Unis ne
respectant pas la solution du "zéro-zéro" en cette matière. (Rappelons que le renoncement aux missiles
nucléaires de courte ou moyenne portée avait été accepté par les protagonistes de la guerre froide dans
les années quatre-vingts.  Depuis cette date,  les U.S.A.,  l’Inde, le  Pakistan et  Israël  n’ont  cessé de
renforcer leur potentiel nucléaire – la Corée du Nord et l’Iran se lançant à leur tour dans la course aux
armements atomiques.) 

Le président russe s’est aussi dit inquiet des nouveaux plans de défense anti-missiles de l’O.T.A.N.
Sous prétexte de neutraliser des missiles qui pourraient êtres lancés depuis l’Iran sur les villes de la côte
est  des Etats-Unis,  l’O.T.A.N. a installé,  dans les pays voisins de la Russie,  des bases de missiles
antimissiles. Cette stratégie de protection peut paraître sage. Il n’en est rien : elle est criminelle ! 

L’Iran possède aujourd’hui des missiles SAHAB 3 capables d’atteindre des objectifs situés à 1 300
kilomètres de leur point de lancement. Avec leurs successeurs, les SAHAB 4, les autorités militaires
iraniennes espèrent atteindre une portée de 3 200 km .

L’Amérique demeure à l’abri  de pareilles armes. Et  même si  l’Iran devait  un jour posséder des
missiles capables d’atteindre les U.S.A. en survolant l’Europe, abattre ces fusées au-dessus de notre sol
provoquerait des dommages irréparables et des centaines de milliers de morts parmi nos populations
civiles – car on n’imagine pas de pareils engins sans charges nucléaires.

D’autre  part,  si  le  danger  venait  effectivement  d’Iran,  ce  serait  d’abord  les  pays  du  bassin
méditerranéen qu’il conviendrait de protéger… Les missiles antimissiles devraient donc être installés en
Grèce, et non en Pologne ou en Lituanie.

Ulrich Weisser partage l’opinion de Poutine. Pour lui, la raison véritable du dispositif anti-missiles
est de nature offensive. Ce dispositif est dirigé prioritairement contre la Russie. La guerre froide n’est
pas  terminée pour  les  apprentis-sorciers  de Washington.  L’Amérique est  prête  à  sacrifier  l’Europe
entière à sa politique d’hégémonie mondiale. Pour MM. Bush et consorts, la Russie, Etat trop peu
soumis aux dictats mondialistes, doit absolument disparaître en tant que puissance indépendante. 

Arrêtez de provoquer la Russie !Arrêtez de provoquer la Russie !Arrêtez de provoquer la Russie !Arrêtez de provoquer la Russie !


